
JEUDI. f2 NOVEMBRE rifr^ m np 
<u voix <Ie cvs l a w v » . n i » | S f t ii'mb*f A i la 

« Kile uuu> ou pp.*», dit-il, de faire t -ève 
à nos dtseordcs et «le m o i n e aa dessus de o o s 
'Dtérêts, les intéréis de notre essora France. » 

Kt il termine en ces tenue : 
« Q u e toutes nos penoéew se ( n,[tondent en 

iine seole envolée I M FMaa] b.ioré de la 
patrie-

Puis le cortèfn* «a vend M tnomtoent Ce» 
soldats de 1 8 7 0 - 7 1 ' o ù M. le L I I T T E X A T T 
LIERMAN reiHi homm.mc aux mari* à» l'ntitv 
terrible et félicita !«•- cunnaitants lie 1914 li) 
d'avoir su prendre une belle revanche sm' les 
Allemand-. 

Au eimetièrt de* alliés où ]';>—J-i.ui -.- te 
.'rnupe ensuite M. >'BRPIN.\N:> LKMAIKH, l'i•.'•-
•ident de la section des paihtt d'Orient, rap
pelle en quelques mois, j s doulonrcs*« jour
nées peu.iaut lescjuellw se ermentevrnt eafre \ 
les alliés des lien* que rivn M i*uiirra briser 
• •t en temrniiLt s'incline su;- la toiiilie M a n 
"'éros (,ui re|.tisent eu tr-n-

LA M E S S E D l ' SOUVENIR A S MARTIN 

t être belle monifesiaUion du souvenir sVst 
i -nninee en l'Ksrli- • Ki-Murun pur mie imata 
ileinaiHkv i>ar le « Souvenir -Français » et la 
• Croix Roupie ù la mémoire des entante d e 
làoubaix morts pour la r'rnncc 

A l'évangile H 1'. P. Deloor en parttlea 
éloqjueiries déR'J<re une letjon de cette» .ioiunéc 
du Souvenir. 

Apsès avoir fait un iul>li..ii s.-t'-issant de 
l'horreur de cel le | w m il montra combien 
-I est douloureux de voir tes fruits da cel le 
victoire. Bayé* ai cher, ua-pt.lc- par l i n |n li-
IMaaaa OMWJMMM et >JIIIS \arrotrne. 

K II- *<• - .n t montrés htroentab«nieal iui '-
j>?urs i lanr tâcne, rbt-ïL 1;'- D'OBI réuni qu'à 
nnéiinrir en partie i'o-inre de auaj soldai . ll< 
>eii!ent encor •, par <une politique sectaire d '•-
înrire toute raUfrioa et ton:. pBtiiotiaaas datte 
aotre efcer pays, n 

Et. la i i . P. Daloor lermin • snr . 
•es : « Uienboiiven.v les m e r , qui sont morts 
,«our ie Seigneur. » 

Au tasaa de cette eérémonie la chorale Xo-
tre-Dame a ehanté avec une hontnarenité par-
j-iiit* le « Sanr-ta, Maria » de Nedern iever ; le 
• Qtariaa. et le « Benedietu» » de la mes-,; 
*> Saint Héuii ih Théodore D n b o û el Je 
* Mandate •• de Paavdkil . 

Cette exécution admirable . trran.kment 
appréciée des nombreux lidèle- qui -e i>r;-s-
•aient dans les différante! nefs de notre vieille 
• t ? ! i - - . 

A CROIX 
lai ramilWmuiilliriii «i>. l'AruiisiU-i! 0 été 

f e t ê e dUtncmeci . Haas Ira deux par>i--. - une 
Çicasc fut ivli tu,-,- 1 la aléatoire Jet eu lanta 
tic i v o i i morts pour lu France. 

D'antre part, nn eortèac rompetki ,1e plu
sieurs sociétés l e ,.i > Ule s'est rendu s a < i -
t ière. L«i aéraaMcite e'tsl déroaNv «urraat le 
l irocramiiic ; . n r . , , a été BtUvle PUT nae 
aombn'use :'--i 

A WASQUEHAL 
isi»u «le la ftStc ann ivermire le VAr-

aaaUcu. 1 >itaaliilirtratk>u municipale a fait 
rrae 'l isTiutitein exinionl inair , - de paia et 
• l a m k anv viejt lanls et iadtavat» «i,- l,i <-oui-
Maac ataal Qn'airx petttii ménages . l>e> , - , . 
i n i i s des cts'ies OBI reçu des gâteaux. 

A :• a. -'t". les seettoaa des .\.( . eu t l'ait 
/, vp<••eiivenieii- cêk-bn r un nervlec aolenuel 
i' r f f t tM tiuiin-Nicol.,-- et nu l'étrltoe Halnt-
' l#tnent, à la mémoire des BnLints île Waa> 
• ii. l i i i morts pour la l ' e n , " et. •"•- membres 
•,.e leur M tiou uéeêdiw d-'puis l'urmimtee. 

.\ l a l i . «.". à l'ai•!.- ..• ht rne d< - VUtaa 
t : » • l'Hapaam tat*ab)k-r, rAtlmtnisrratkm 
uiirak'lpt! bi c o m m u n e : 
l 'Hanavale i.t Jeuae fYancc. la Faill i;- . la 
.-•••u-ic <le ;.".vniiiasti.|i.' rUapérauce. l'I'uiiui 
>,«u-ti\e -.. tVaanaeaal. l'I nlon Mutualiste, 
: - aerW&tis d'Anek-us L'<>aibattuB4s hj Cen-
i i v c i .In IVprean, i aecttoB des Mut i : , - . des 
^rwnnes de TI-UM-- de iroerre, ascendants et 
orphelins de irai r u - • -••!.; Cormêa en eottè^e 
i>t aa aoat dtaipf's \<-i-- le Moaumcat aux 
Moris ,.u îles evaroam «t i-<-roe-- de aenta 
•:H-nr dénoaées *-JI- le- divers r n m n e i a e n t s . 

J-IT t enues étatts, AIM. Henri l>bta>l>eur, 
tnaire 'i.- \ V a . . , ' L i . I, au nom de l 'AJinlnis-
:.-H'icui municipale, et Henri IK-sniuiatix. pré-
s iéent d> la «x-tloii '•• Mutilés, rappelèrent 
'.i- dlrtreaa aoaaes ,i la rarfre dans Mqnetle 
..2:> in f i in i s -le WaMinebal «eraéreai leur 
t a a g a e u r e o a q n é r i r la v i - i . . ir - . 

A U h., daaa la s.-.;] -i, s fête» •-, ta Mai
rie eut li"ii le haaqnel tradltluaael de* Au-
•jens c e m b a t ra u t « du O u t i v aendaat qu'a la 

• « • • a m M r t e a a a Capretni avait lieu celui de* 
\.c. du Oaaaaaa. 

La pins fraiTche cordialité n'a eenaé il ré-
; n e r an a a a n des baanaet* à lu sui te dew-
rpiela eurent lir-u dea eoaeerta larprorlsés qui 
-•• tarTOtaérent fan] dans l i eearte. 

La Coaaitd do la Fraternelle d*w Cointiat-
t a n U fraucala e t belfrea e t toutes les soeléMa 
liatrtotiiiues de Watitreios ont f ê t é bier, 
11 novembre, c o m m e H conreuat i , le jour 
inoubliable d e l 'Armistice. Oett • j o o m e e o 
c l é véri tablement ht Journée du Souvenir . 

LA CEREMONIE RELIGIEUSE 
A dix heures, à l°tcli»c Sait-Maclou (Centre), 

;; eu lieu uu u*>if so'enntd pour les héros de la 
(irande tïuerre m e n s au champ «l'honneur. La 
m a u m de oircoustanc" a Clé donné par M. le 
chanoine Leleu. supérieur du ColTèffe de Tour-
is>injc, qui. en tsraics émouvant.*, célébra la gloire 
rt les vertus des martyrs de la Patrie. Il deuau-
da. non seulement, de leur conserver toujours 
notre meilleur souvenir, mais aussi de les imiter 
dan- etirs sacrifices, leur dévouement, leurs ver
tus prtriotiques, car. dit-il, si nos héros ont s f l-
;.tïé la Rtierte, nous, leurs survivauts, devons jw-
çncr la paix, sinon leur sacrifice aura été inutile. 

Pendant loute la cérémonie rtdiîjii'use, la 
ràrlliaruionie du Crétinier s'est l'ait entendre. 

LA VISITE AU-CIMETIERE 
A i sortir de Natta*, uu ronèse H tonne. c t 

se dirige vers le eimetiere du Centre. 

Eu passant en face du monument aux morts 
de 1S70-71, le cortège s'arrête, M. Bnlois, vice-
président des -Mutilés do Wattrelos, s'avance, et 
au nom des Combattants de la (jrande Guerre 
éép'ise une serbe tic fleurs destinée !V ïlorifier, 
tiit-il, nos aiués qtù furent aussi des hère-. 

Le rortèg#» se remet en marche et se groupe 
autour du monument aux morts de la grande 
(narre. M. Lombard, président des Mutilés, évo
que eu tenues c-evés. l'héroïsme, la bravouse et 
toutes ies vertus des camarade- morts pour la 
France en uéfendtint le droit at In justice. 

La l'hilharmouic du Crétinier exécute ensuite, 
avec perfeeliou. une marche funèbr-'. 

L'INAUGURATION D'UNE PLAQUE 
COMMEMORATIVE A LA GAULOISE 

• Jotntiir«# Hhrthrif*'a* 

rappelle rherois-me do 
^ 1 
•MA-t 

Au retour du cimetière, les délégations des so
ciété* M rendent au local de la société de Bat* 
nastiquo La (lauloi-e. ad eut lieu l'inaujuration 
de la paaaaa en souvenir des membres de La 
Gaaloisc morts au cliamn d'honncif. 

Uu remarquait, eu outre, à cette cérémonie: 
MM. Louis Lcciereq-Motte, représentant son 
fiêre, M. Philippe Leciercq. président d'Iiounetir; 
XMesvaux. membre du Comité de permanence de 
i Inion des sociétés de gymnastique de France; 
Lepnul. trésorier de l'Association Régionale des 
ajraaaaates da Nord et du l'ns-de-Cuiais. 

M. Paul Debeurmp. présideut de La Ganloiaei 
prend ia parole et ilaus un chaleureux discour-. 
célèbre les vertus de tous les braves gymnastes 
morts au champ d'honneur. Fuis, s'adres-aut aux 
parent-, il dit: e l'auvres parents de nos amis 
tant regretté--. I- leUBUl :i pu s.Vlier vos larmes. 
mais n'a pu cicatriser la piaie saignante une veu-
• a t t e i aa aanav mais nous avous la couvictiou 
que vous trouverex un réconfort dans la pensée 
• tue nous avons tous, ici à La Gauloise, pour nos 
tuer,-. I 

LE BANQUET 

A 11 ii.. IM combattant- flall|.ail ci tolgat 
étaient rassemblés saiie Lambrccht. 

-M. Louis Iji-cler,-q-Motte, préskient d'honneur, 
préaidait entouré de- Commissions des Combat
tants irançai- et be ges, des Combattants lS7n-
71 et d'une délécation de toute s les sociétés ayant 
participé aa cortètre dans la matinée. 

Au dessert. M. Cambray.président (tel Com-
liattants. après avoir évinjuc la joie ressemé; 
par tous •'• la signature de l'Armistire. fait en
trevoir l'important devoir oui incombe encore 
aux glorieux eeaabattcnta: union intime de tontes 
les forces du pays jouir sauvegarder les fruits 
d'une victoire si chèrement acquise, il adresse 
taanite m f'-licitation- à MM. Leoiercq-Mottc. 
Vanpctcgiieui, à tous les pionniers du la Frater-• e l j 

li -.-primo ensuite tonte la grat'tiMle des An
ciens Combattant- aa .'Journal de Koubaix •. 
uoiir le» iaarrtioBs i f e i t a m qu'il ne c.-.-. .it 
faire en faveur d- la Fraternelle, ainsi qu'à Mme 
Ho. 1min. M3I. Ilociiuin, Lallciuaud. Caeaeteax, 
\ aaderedie, qui gracieusemeui on tenu à reaaaaa 
-.-r ie., aaaaei de diveriei auditious atoalealai 
très appre-iee-, 

M. Lfi-lemi .Mntt" demande ensaltr à M. Cam-
oruy d'être ion iuterprète et celui des Combat
tant ; pour ntdatalei :t M. le docteur l-et»lat, si 
.rue 1. ment éprouvé pur la mort de sou tib. un 
bravé, .-es sincère- .-..udoléauees li recommande 
ensuite ITrdoa ne ions pour sauver encore une 
l o i - le p u } - . 

Un entend eneore -MM. Waikeaa, prUaMsat des 
Conihatiains beige»; Lspoutre, président des 
Sous-Oiuci. T.-. fruin: î - ; Lanière, présidant .le La 
Patriote, et enfin M. Itebeurnic, président de Li 
Gantoise. 

La soirée s'rsî terminée duu.; îa afau iutin ,e 
camaraderie patriotique. 

A LANNOY 
l.ft mani fes taUoa patriotiqu '.• l 'Artais-

ttec a .'-té suivie par lu paaalat ion, inv.- i. 
ptoa \ if intérêt. Comme < Uaqtfo année , la Fra. 
i<:-ru elle des Coiubaftau-ts Aa Lonnov . L y s et 
Tniiftlcrs. s'est reuuuc à 10 li. aux clnietièi'e-
ci aux m o n u m e n t s d.- ces communes , p.eu-
rendre un solennel hommage, uux cliers dis-
anra*. 

A l ô li., le* .-.H-iéi.'-s ! . . -aies , pttaaaMiea '• 
la Maanfav wanlr laa la aa sont rendues t • 
e a t t è f e l ' iace de l'Kgliso, un pied du Maan 
ment des Morts de la ptierre. J>es t'enrs on: 

frfl 
du Cousèu m o i 
cenx qui s o n t morts pour la France. 

A l'taaue de la cérémonie, la Musique niunl-
elptrte et la Chorale dea Anc iens é lèves ont 

xéeute sur la P lace nme Cantate aux Morts, 
v i s -à -v i s d'nue asaiataiice nombreuse. 

A LYS 
Les sociétés locales se sont readaes au 

etinetiére. ponr adresser uu souvonir ae re on-
n a i s s a n i e patriotique, il ceux que lu guerre a 
si prémuturément fatit l iés . 

A TOUFFLERS, SAILLY, FOREST 
Ii'afflueneo a été îrruirdo durant la journée 

de mercredi, autour des m o n u m e n t s , aa des 
discours out été> prononcés. tuiKlts que des 
mains pieuses .h'-posuient des tleirrs en sou
venir îles chers disparus . 

A HEM 
M'hai i ' une pieuse coutume, et à la de

m a n d e des Anc iens Combattants , -une iuosse 
:i é ié célébrée il 10 h. aa l 'é l i se St-y-'orneillc, 
au milieu d'une foule reeueflM»'. 

A i l b.. pracédéae de In Musique munici
pale, les sociétés locales comprenant les .uyni-
aaatea, les aocMtéa de secours mutuels . U s 
Anc iens Combat tants , l es en fant s t'es écoles , 
et les membres du Conseil municipal , ae Sont 
tendue» nu c imet ière aaar .l<n>o»er des lLmrs, 
au pied du Monument aux Morts de' la taaasjaa 
Huerre. l a c Cantate fut c h a n t é e par les 
é l èves ires écoles , a c c o m p a g n é s pur la Mu
sique munic ipale . Deux discours ont été pro
noncée par M. Lallurt. marre, au nom de la 
municipal ité , e t par M. Bernard, secrétaire 
dea Anc iens Combattants , qui out exa l té le 
patr iot isme et le courage des en fant s tl'Hera. 
mort» pour la France , et ont expr imé l'espoir 
de ne ptns revoir les horreurs de la «ruerre. 

A LEERS 
Dès le matin, le drapean flottait à beaucoup 

de demeures. A 10 h., l'église était remplie ponr 
la messe solennelle, qui fut célébrée a la méoioir 
de nos glorieux héros. La cérémonie fut rehans-
-ée par une audition remarquable de l'Harmonie 
Municipale.M. l'abbé; Delecroix, aumônier S l'Ins
titution Blanche de Casti.le, ancien combattant, 
a prononcé une émouvante allocution, qui a vi
vement ému la foule des fidèles, dont beaucoup 
u'ont pu retenir leurs larmes. Le distingué pré
dicateur a rappelé les phases principales du ter- j 
• ibk- conflit et souligné la protection du Ciel en 
faveur de nos vaillantes armées au moment les 
plus sombres de la grande épopée. 

Après la messe, la gymnastique La Saint-Yaast 
-'est rendue lu cimetière, au pied du monument 
patriotiqu", où If. Alphonse Kennrbroclt, porte-
drapeaa de la société, a prononcé une vibrante 
allocution patriotiq .-. 

A l i h., toutes les sociétés cl. la commune se 
-ont rendu.-- un ciaietière, ou M. Joseph Leroy, 
maire, après avoir fait fleuri.- le monument c 
toute- les tombes des héros, a évoqué l'enthou
siasme qui a accueilli la lin du conflit mondial. 
11 u, en outre, retracé les héroïques vertus as 
nos grands morts et de tous les vaillants qui nous 
ont donné ia victoire et a donné l'assurance sas 
l'Administration gardera pieusement !o souvenir 
des liér"ï.|ues \i.->inies dont les tombes setaat 
toujours l'objet do la vénération rceonmii-.-aDte 
de lapopulatiôn. 

Le Président de la société, des Anciens Com
battants, et M. VandeiKirlal, préaident de. la so
ciété des Combattants franco-belge-, "".t adressé 
ua souvenir .niii à cors glorieux camarades as 
combat dont iis ont retracé la vie exemplaire et 
lu mort glorieuse. l i s ont formulé l'espoir qu'une 
véritable paix règne entin sur notre «liera patrie. 

L'Orphéon Lcer-ois a citante a-.ec une grande 
perfection l'Hymne aux Morts, puis le cortège 
n'est reformé et e»t retourné à la place, où 
l'Harmonie Municipal* et l'Orpaéva Lecrsola out 
donné un brillant concert 1res applaudi. 

D'*i-— • liait, a-i lo.-ai d" l'Cnieu Républicaine 
a eu ii. . ut.-- di-'i-iiiution .1.- gâteaux aux enfanta, 
de bou' ne secours aux vieillards et une ioteri > 
comportant de nombreux jouets u été tirée au 
profit des entants ; ..sut participé U la distriba-
iion de gùttaux. 

Ajoutons que tuardi soir, une dstribution •'.-
-.."rt'tnte de bons de \iaudc avait été faite par 
l'Administration municipale, aux nécessiteux. 

Lue vive animation :i régné- toute ia journée et 

:.; ;.:.;;-;^MBir.,::;i„u.,:-
Une nombreuse aaalaUi . ' c célébra la t'éte 

de la Victoire c t d u Souvenir . A 14 h. 1"., l es 
sociétés ee réuuirent et se rendirent a u x deux 
c imet ières où dos fleurs furent déposées sur 
les tombes det soldats morts pour la Patrie , 

A TOURCOING 
Mercredi, & 11 I.cures, n eu lieu le dénié 

nuniiel de la Victoire, auquel ass is ta ient t n -
tos les Koclétéj» patriotiques de Tourcoing. 

Dans un ordre parlait le cortège partit 
• a la place de la Victoire fs.ur s,- rendre a 
l'Hôtel de Ville. 

Part ic ipaient a c>y dé i i lé : 
1er guou.'e : Clique scolaire, l'aaiare • Lt-s 

Intimes s. les Pompiers (délégation!. Prépara
tion militaire de l'I'.l'.r.;.. Education piivsiqu-
éeoles rue du Calvaire et rue des Champs, Ie-
Mutilés de la grande guerre, les sociétés de 
gymnastique la Habit-Michel, de la Croix-Konge; 
lu Saint-Maurice, de Notre-Dauie; j a Ka in t-

i fqiisjxil; ftonctious d'adjoiat au maire, pi\»na 
l a ' parole uu nom de l 'Admluiatratlon muni
cipale. 

M. A. I ' i r sy rappelle la s ignature de 
1 armletlce, le 11 novembre 1 9 1 8 , dans ia 
forêt de l l e t b o n d e s ; armist ice qui arrêtait 
l'effualou de sang et qui était l'aurore de la 
paix. 

« C'est pour ce l te paix, ajoute M. Parsy , 
qae nos morts héroïques ont fai t le sacrifice 
de leur vie, at afin que lenrs e n f a n t s ne 
souffrent pus ca qu'ils out souffert. Et notre 
drapeau est redevenu, craec â ces braves , 
l ' immuable drapeau du Droit ressuscité . 

• Depuis , poursuit-il , l es idées de paci
fication ct de fraternité humaine s e m é e s par 
la France ont encore des racines peu pro
fondes , mai» elles s ' implantent et nous 
u ia ichons vers la récinci l lat lon des peuple*.a 

M. Parsy ne peut s 'empêcher d'évoquer 
l'heure de la libération de Tourcoing envahi 
par !>.- Al lemands ,.t leur départ en octobre 

P!.*CE B£ L'HOTEL-DE-VILLE A TOURCOINC : Un groupe de drapeau: 

jusque bien tard dans la soirée, p.iu-.ipaicmeiit-
ait centre dé la cenuauB?. 

A AN NAPPES 
;..; commun* d'Aaaaasai u eaaaaâawré . . • 

ci.-di. 'a tél.- de l'Armistice. Le marin, a 10 );., 
i:n ..lut fut uélébré, auquel aasiatoit M. le comte 
d' M'Uitalemberr. maire d'Auti5pi>e.--. entotr.- d-: 
son Conseil municipal, des société.- locales ec 
d'un nombreux concours de population. 

A 11 U., après un.- sonnerie de cîoeli'-s, le ,1'-
til.- se teadlt uu monument aux maria. M. 
Maire, après iu - mncrle du t' Garde à uni ... t't 
l'appel dès morts. Un observa ensuite une minute 
d.- -iien . . 

M. le comte de Montuiem'n.ft prononça un* 
vibrante allocation patriotique, rappelant le s"ii-
Venlr de- disparut et luisant appel à l'union, 
.--près qn..i il a remis une d é f l a t i o n 3 M. llenri-
J.-B. Mrliitux. greffier d'Iltat-Civil. qui B.-.-U.UL-
ces fonctions depuis 48 ans, 

l"n brillant feu d'artifice dôtnra 'u journé". 

Gw-rges d j Sacré-Coiur. une délégation d» lj 
Jeanne d'Arc; Fédération des Anciens Combai-
tants. Cercle des Sons-Officiers, les Poilus 
d'Orient, les Ancien* Combattants Hépublicair.-. 
Orphéeit « L e - Crirk-Sicks -. 

]a groupe : Harmonie r La Fraternelle 
n 'u ion Tourqucnuoise. F.iluc.itiou iihy-ip-.- .'.-.).-• 
vue Xeuve: iù. école rue du Printemps ; il. Pont 
de Neuville: Combattanis de 1S70. Anciens Co-
iouiuux. Vétérans des Armées d.- Terra -t da 
jfrr. Anciens Officier^ .Sons-Ofticicr- el fiol-
dat*. Orphéou Tourqueunois. 

Ms avaaaa : Haiviionie de la Cioix-Uoug. . 
Ecole de Tir et d'iustruciion militair . les Ecl.-.i-
reut-s Cnionist-'-: Bdaeatiaa aaBsluue (cale rae 
des Plats, id. ru. des Ciuq-A'oi.--: il. rue du 
Flocon, h - Combattant- belges. Cercle Orphéo-
nimie .< L'Amitié- •. 

•i" groaae : Harmonie au Blanc-beau, Jeauesse 
du BiaiK-S.'i.i:. Mé-iailles du Travail, La l ' f -
raraaoe, Mutuelle des EtahUaseaienti Masur : 
Mutuelle SuL'jt-Louis. Mute.eMe d.-s Employés, 
Mutuelle de- ChautTeii..-.s-C.,nuuetei:.-. Fédéra
tion des Ami-dés laïque-, Amicale du Condi
tionnement. Amie.il.• d.-s Facteurs, Orphéon 
oes Travailleurs. U Mus. d. - Tra\ailleurs. 

ôo gasa ie • Fanfare cycliste de lu Manier.-, 
Jeunesse d'- la Croix-Konge. Aanrate de la Po
lice. L-'Orir.'i et Ainica.e: lai douane: !• Mau-
vetears du Nord, les Employ,-- du Cài aaiu de 
fer, les Brassards H-ugi-.- : le.- llulau'.s de >"ti>-
tuae, l'Lcli.. de ia Froatlèr 

A L'HOTEL DE VILLE 

E a nrriv.-.iit daraa t l ' i lét -I de Viiio, la 
te l" du cortè.,'' . - 'une 

Sur le perron uvaicul pris pèaccl M. Drau, 
s.'-n.itci.r-iii.-iite .i - "1". ureoiag, entauré des 
adjo ic i - et de la plupart d t - canseUlers inu-
nlc ipaax, nin- i qae '••- personaal i tés offi-
efallcs et le bureau de lu Fédération des 
Anc iens Combat tant - . 

A 11 heures, .e Uni t'if ouvert et un e*ap 
aa eaaaa aaaaasta la atlante émeavataat de 
rcetteil lement, peadant la.mc!!.- toutes ! -
autoritéa c: la foule r o t è r e n t i .um. -dl. -, l i 
tête 

A 
p t l i s 

la i . - , -

d é i i l é 

se plaça tant f 
A l ' issue du détil. 

drapeaux pénétrareg 
de l'HOtel ,̂  Ville. 

Discours de AI. Parsy 
ta i sant fonct ions d'edioint au Maire 

M. Alexis Pars..-. . c.'U.-eillcr municipal, 

ne: ' 
nouveau nu enap de canon ; . t : a t i ! 
après, rcxéci . i i i .u de ia « Marsell-
K commença , devant les atuorité--. '.•; 
des sociétés pciiiitint que les drapeaux 

li : ' T r o l l . 

poraaaaalliéa et lc-
- la cour d'honneur 

1918 . alors q p 0 par une tiède ) o m a l e d'uit-
tomue. la population en thous ia smée necueil-
lalt les premiers aaldara britannique-.» ct 

poussait euiin !e cri de : *• Vire la F r a n c e ! y 
En terminant , M. Parsy fé l ic i te les t i tu

laires de décorations-, principalement M. 
Foriiand Riva i t . 

Le discours de M. A. l 'ar-y aM aprlaudi 
par l 'ass istance et la <; Fanfare Cycl i s te de 
lu Marlière -, exécute la « Marseil laise ». 

LA R E M I S E D E S DÉCORATIONS 
La rcnii tes décoration- , dont noti^ 

iivot's publié la l ista uioivre 1' se déronle 
e u s u i u . 

C c - i M. M. Prot, laaprrli m da l'aaaal-
gaanteut, qui au nom île M. le Pré-sldent de 
lu BJpabllquc, et a v e - les 'éli.-itatioiis de 
tout 1- pcrsouuei vasnnlenaaat, remet il M. 
l ' M a U . 1 Bivart, l ieutenant de réserve, iust i -
tllt. ur à l'école '-"uiluilUale '.'H'' lu l 'r iatelnps 
la croix de lu Légion d'hoimetti-, 

Api'è.- la reatlsc des éi'iiMailiaU. un élu 
d'bonoear clôture .a cérémeuk-

Le servi.-.- d'ordre était ergatalaé ~on> les 
ordres d.- M. Loufaut, conimissuire t a a t t a l ! 
M. Maréchal, i uiiiialaaaki de put'.ee di 4" 
armndlsBemeut, . t le service des fétest j . . - i j 
rllle, dirigé par M. Jérôme. 

i n c m . . . i ru: d o n n â t i i h. IÔ. dans le 
Squar.- ri.- l'Hôte; .!,. v i l le , par l'Hatanoalai 
mitnk-ii«ule de Taaniiaaif. dont l'auditiou fat 
appcécléc par ; .. aombeeox aatiitoire, 

A MOUVAUX 
Eu pi nombreuse ass ls l s f ice , 

M.nivaux a fé fe d ignement s. s ntoi'ts. Au 
cimetière "n t* couronne fut déposée par ia 
municipal i té M. Charles Surmont prit ensui te 
i,' parole ainsi que M. Cyrille Postirmoiit , 
vétéran de 1 s 7 q c présideal de - A u c u n s 
Cetnaat taa t s qui radasas une minute do re-
c.:;i;ieuieut. 

A MARCQ-EN-BARŒUL 
La tète de rArat la tk» n é-té cétéoréc avc« 

.' lat à ataw.q aa-Baraaat. L.-s n u i s o n s 
éta ient pavoiaéea aux coalaors françaises et 
al l iée- et la c o m m u n e présentait le plus bel 
aspect. 

Les Anei ' l i s f'.inii'ittlatii s M M a t rt-li-luo 
nu c imet ière et ) ont déposé des Heurs sur 
les tombes de nos so .dats tués pendant la 
Grande Guerre. 

De noDibransea fami l les sont éitalcuicM 
al lées so recuetlUr devant lue t o m b e s dea 
héros. 

A ULLE 
L'anniver**i r>; cru 11 novembre a été aâW 

bré à LiUe par diverses manifestations 
inauBBration du m on u rient aux morte du 
43* K.I., pose de la première pierre du monu
ment aux morts lillois at par un banque? 
organisé par In section lilloise de l'U.X.C 
Cette dernière réunion s'est déroulée avec ia 
fraternité habituelle aux anciens poilue qui 11 
retrouvent. Monsieur Goudaert. président <•'. 
. 1U.X.C. était entouré de MM. Charles Delc 
salle, d é p u t é ; SchaepelvTick, pivsident d'h.. . 
neur; Devaux, pré* dent des anciens d'Orient 
Au dessert , des toas ts ont é té prononcés pu: 
ATM. Goudaert, Devaux, Scbaepelvnck et De 
lcsalle. 

Un conoerl de fataiUa ct une c m n d c sau.e 
rie ont clôturé cette t'éte d" l'U.X.C-

Xotts rendrons compte d'antre patt d • ' 
traditionneile ïite aéonantîVue, le KaUve-bai 
ion, qiu'orjrani.-e chaque année l'JUaséiatioi 
du Xord. 

A AMIENS 
Des c o m m u n i s t e s provoquent d e s incident:-

l i e s c o m m u n i s t e s ont tenté de troubler lu 
•érémonle de l 'Armist iee qui se. dvrwila.i 

d e v a n t l 'Hôtel de Ville. Uepou-ssé* i>ar des 
forces de police ct. lu gendarmerie , ils se sont 
plaoés alors sur le parcours que devaient sui
vre les troupes pour regagner les caserues et 

n t crié ; « A bas l 'armée : A bas la guerre 1 • 
U n e arrestat ion a été opérée, mais ne sera 

probablement pas maintenue . 

A L'ÉTRANGER 
A L O N D R E S 

Londres . 11 novembre . — L'anni te i^a . . . 
de l 'Armist ice a é té célébré a v e c le cérémo
nial traditionnel . Le ltol accompagné de ses 
tlls et du prince de Connaught . déposa une 
couronne uu pied du c é n o t a p h e ; la Reine • 
les princesses a s s i s ta i en t d la cérémonie du 
haut des balcons du ministère de l'Intérieur. 

A 11 h., les c loches et les canons annon
cèrent les deux minutes de s i lence . 

EN IRLANDE 
Dubl in . 10 n o v e m b r e . — Les foueu iùmia ius 

et e m p l o y é s de l 'Etat libre d'Irlande qci 
ass is teront à la célébration île l 'annlvcrsa i ie 
de l 'armistice ont é t é prévenue par les auto
rité* qu'on leur en lèrera l t les appo intements 
d'une Jourrrée en raison de ce t t e a lwonce . 

U TERRIBLE EXPLOSION 
d'Hallennes-îez-HaUibiHirdin 

Laaattsan provauiiéa par la Urriaie éxp -
,-iou qui s'est praàajle aiar-li aru-és-inidj, %: 
dont ont été victime* qoatra mamru\Tc.-, 
chargés de ia démoltioii dea blockhaus enase-
mio A contm'.'.to à être btea vive dans tot . i , 
lu. raxiaa. 

l .a pajalagBKne e! !•• parq i t aoarsaiven: 
leur eiK.uéte ct ont eniciidi. d i v a n témoin?. 

LE RECIT D'UN VOISIN 

M. C'jiia:", eun-ci! n* uuiàripft] u 
Tics, uni demciire daius les oïiviron^ miucdiat-
ûe l'jiuoivunc fhhcîituc â cj i l t \ a. la i t la dcp*> 
•.tMa àiiivautc : 

— .V r . - : r o j . i . . ' • i . t > . i 
ra t ions ha'uitu-Sliv. <i'an.l ; cti'eiHiiai niamlii i un 
f'<rniiaub:e. Ltt- M T C » d . ;;i amitQ 
Dbjata pUcO' Htr L» :r»c^^bit^ f i ' " U 

«le i>'.o prr^ipitai JL'.:. r- • i j**prrçtu « t< 
imm&Q <\cï !i'(i(.' .i:t ùi.-. rur.'.n da] s l'srtjri'. •• 
• •i"''.', c' t , - . t. 2ï\' }••>../ ufl WVC - (|aielt|ttUt .' 

f l T l do 
:inprot-ltai \t 

. j . i i 

bkuicat Àreliiqu'*:. tle'fpaHiaj •fladjl .'a rwi.iara»^-
r%a tj-ji. çr-fi mW ;t'A-,'. .. *:i uiar ,a,i H au Uir;;.. c 
i i . - , . . ) • r .t.. ':r.->u..U'_ •'.-. &e o •, „ fitiastroph''. 

— Mtio , cûmun >t : . î i ir-Jl MU'Î! ;• avait à'*« tn 
: b iùcthâJ» ï i 'ourqaoi i:^ '...i tWtH u-i ( ^* 

euic 
• (.'.i v. Paccidi nt «i-ii k*M u i" 

i ;u e u . : - d.; t» 
dm maio-i . 

• p p o r t é e i , Apr-'s C U I T . P , 
I M î - j i^c i t l -T) L B S U H 
1.013 ('Li 'a bfatté \-3 M ;: 
b U l HJO ;e n'ailîiii» p* » 
c i idr - ; . uu îl y aar:iit <<i 
i xp>o«>cr d'uu i*»Ui- » Vm 
viciiuK--. i; ; , : • m - • « • ; v a ' v n o î i jpoûu», . . pm i » > ; 
• M l d-,., oinjin» MMMci : - r LjM vicÛaftM t' les-m«ai\ -. 

D'autrv part, la s:t-ndainicri-.' ti'Htilleniir.— 
;e; -H'aubonrd n a p m v i r j '/autorii i MÛiture, 
atin et la iru rwhrrr 1rs pnirin.-> qui b4> trou
ver,. ttMOffV d;:as les Muckiiau--. T. t - t îo<' 
prol) bk» guo rpii»- opérmtion serj WH*(ntj«; 

dau^ le courani ùe la iuuni 'v -le meivred:. 
car le« hombes et o'uib *i^no>t*- là conUitiîttit 
un irrajul diaiisx'r pour la jwpulai ion. 

DERNIÈRE HEURE 
\& projets financiers 

du Gonvernemei 
L'eotrevoe de MM. Fainievc et 

Bonnet avec les délégués de la 
Commission des Finances 

Car.s,. 11 noveuiiit' . - I... l'r.'--.:.'. n ,'.i 
i^onseil et M. Qeerffe* B unet ..ni c a a f é r j 
a t soir ave,: MM. Malvy, présfileal rt Lt -
m o u r e u s , rapporteur stétiéritl .1.- l i t 'omtnis-
.-iou de« Finance» .1'- lu l'hillubre, oui sont 
venus leur sonmettri' le renult.it d e s déllna* 
»ati..n»i des i-roiipi-s .le graaeke. 

L'entretieu. c i t i n n i ; ' - .i IT li. 1-">. s c-t 
;inolonsé jns'itie ver- 1!i let tres 30, 

i l . Lamourcux ;< !.. sortir de l'hatcl de 
lt pré'Sidenee. tout en M refasaa l :1 ilonner 
Ea moindre précision sur l'ot.jet il.- la c.m-
-ersat idu nu'i! veiniil il'.ivoir avec Isa uiem-
'ires du ( iouvernement . a déc laré: « Ce 
sont si proprement parler des ?ti«g( stioan 
i-iont. U ponrr.i is'iuspirer pour aasattarct soa 
texte , que nous m u u i i c s vcin.s aiiporter an 
t ionvernement •. 

rôi M. i l . . 
tO»t pii6 y »«r-.> «jui, i l . I.;*inoilivtix » pf 

aassasMi <1 * d'-ui.i..i- sa i-ei. 
nonTeau p i ' - é ', SMOi è'mméumtct -...i I-
• omit!* d« .'*r'." I 
{•SB i .w mit-, d'-- ù'"-li '. J':.U' i .i hier 

•sas, ' fn 4 
• imlr" , s 'n't \i d e ' . . . i ; . « i m l M n i : 

lai tiooverncnient rasas sor S M pasi t ioas; ii 
.'aeceipteTa T>n* de substituer utt pro.iet n.iu-

^ enu ;t son pi»>pre projet , mai- désireux' àtaf-
l i v e r w n plus vite à nn aatatd avac ia C'oni-
îiiKsion, il ne refusera pas d'examiner les 
.iineudenients «tni coarruieiit Jsaï être présen
tés et même de c'en inspirer, s'il le jnce utile, 
pour sn iént jev <JJI texte toute en restant 
• lan^ i" cadre B a s a M uu p.-o.iet miiia!. 

L E S R E S S O U R C E S 
D E LA C A I S S E D ' A M O R T I S S E M E N T 

i .ss assdriications demandées 
par la Commiss ion des l i n a m e s 

l^aris-, 11 povrmbre. — Parmi Isa disposi-
i o a a concernant les re»sour»es i iermaneatea 
Je la Caisse d'amort issement , 11 en eet plu-
deurs qui ont paru socuellllr l 'adhésion des 
«présentants d e s groupes de gauchi a u 
ommisaion d e s finances de la Obamtne. 
O'étsbiissement «l'und contribution de 13 r*j 

- .- •'• r.-(.Mtj ,te n, , t e s iHte Mtie ,1 t a bat.-
).te\.i I'I l'art, i serait i-einnii.c '• par l'institution 
d'un privil.'-ï.- u-.-nérul .in Trésor sur les iiimicu-
!>,- •: ,L' la valeur dépasM 1M.0W fr. 

L'étaMawaaseat d'une contribution mat ! . . va
leurs mobilière- serait remplacé par ia erratiua 
nu profit .le l'Ktut de parts bén.-ti. i i ire- île lu 'v 
dans l'actif des sociétés inuastrieiles et. ecmmei-
ctales .'Utcttri..-- ,1e valeurs mobilière.-. 

I-lntiu. ].- 11' -i de l'art. C. serait rcmpii'.-' par 
nn autre texte 1M1S.-I.III aux porteur.-, de rentes 
-•ur 'Etot. la faculté d'satSf entre d'application 
.le l i conti-ibiition .le l ô </< sur le revenu du . ou-
t.v i pendant une dorée déterminée et la eonver-
•ita du taux d'intérêt de leurs titres de rente 
•('après sa poureentajre a fixer. 

La plupart da . e s mn.iitications se rapaara-
cl ient de - is .nceptioiis .socialistes". Si le 
« iouvernement s'y rnllie. il aM BSsaable ,,ue 
l , s social is tes i t a e a e e t a a t l inalcnicut A sou
tenir leur t n a l i a aaujat et que la f a i l l i 
sion -•• trnnvi'ra sa nie.-ttre d'étnldir un 
rapport d'ftjaeaaMe >nr le aaojet |oavctatr 
mental . 

M. P A I N L E V i i S E R A E N T E N D U 
PAR LA COMMISSION D E S F I N A N C E S 

Demain mat in . M. H i t a i l l é sera entendu 
à la Coirunissiou des Hnances. Ou croit que 
si uu u c o r d intervient avec In Commiss ion . 
le ''ébat ptaaaae poirrrait eoi i imençcr dans la 
jourué-e de vendredi. 

La réunion s'e-t tenninée par l.i remise .ht 
.Irapi-.iii <:u « r a i s e s a a .1. - Uowbatanits cl 
e "s Produeftu'a ". 

LE BUREAU DE LA NOUVELLE 

COMMISSION SENATORIALE 

DES FINANCES 
l'ari , Il novembre. — T.a nei;v...e ('snissis-

...in séBStstials de- tiuHtices a constitué son bu
reau. A l'unanimité eut été- élus, président. M. 
Paul Donmer; vi.-e-président-, M. ltaiberti et M. 
Clément.-1; secrétaires. MM. Milan et Okasteaet; 
rapporteur général, i l . Henry tlêreuger. 

L'anniversaire de larmisiice 
A CASABLANCA 

t'é.-ul.iiiui'a. 11 novembre. — La f*le de 
l'arroisUee a o m i n e n - r - niar.li par une re
traite; aux tlitnilicuux qui a parcouru tes 
principales n é s . 

<'e mat in , aar satt ( da mauvais teaspa. 
lu revue des troupes a'a pu avoir lieu, l 'n 
baai|Hfl n réuni à lui'!! les aiitnrité-' c ivi les 
e t militaires, 

A B E Y R O U T H 
]'.i-.vroulli. 11 neveiii l ire. — L'n s erv i . e 

rclit'iciix oriicii-1 a sa lieu et l 'absoute u 
é té donnée par Mtrr Gianini. 

Un eat tèaa comprenant le généra) Duport. 
des n présents n ta du c-m-ps ("insulaire, de-j 
cfl iciers, des l'onetionnuiri.s et les notabi
l i tés a rendu vis i te at.x c imetières angla i s . 
atasalasaa, é g r a t l e a et israélite. 

A W 1 E S B A D E N 

WiefilMdeu. 11 novepibre. — L'Jksaaesa» 
tien des Anc iens Ccaakat tae t l de la sect ion 
,1e Wiesbndcu a offert 11 l'occasion de l'ar
mist ice , un banquet sôJ.s la présidence 
d'bouneur du général B a i l a t l t m y , c o m m a n 
dant le GO" Corps d'armée. 

UNE REUNION A PARIS 
pour la création du « Faisceau des Combat

tants «t d a P r o d u c t e u r » 

Paris, 11 novembre. — U n e lôuuiou or^a-
uistùe par i-̂ e lajaaaj -. La J-tyiie du r'runa 
Or n at le a Nouveau Siècle ». itour la créa
tion du « F a i s c e a u ata C o m b i n a n t s et d a 
Pr(*iticteur s s'est tenue salle Wa«rru..i. 

M, Phi l ippe Barrés I reproché à ceux aajj 
Haal sotivcTiieril de ne pa- hêtre monti-és à 
la hauteur do leur tâche. 

M. Jacques Art lmvs • l'ait ensuite le pro
cès du Parlement et du parlementarisme et 
ft l'ait aeelamer l'idée fascinU. 

A 11 h- précises, l'assisSatee a observé une 
minute de silence à l'occasion de l'anniver
saire de l'armistice. 

Prûs M. Oeorires V a l o i i a dévelop;,-i le 

La manifestation anti»italienne 
de Yougo°S!avie 

Le ( iouvernement yougo-s lavc 
expr ime ses regrets à M. Mussol ini 

Borne, 11 novembre. — A la suite des nui. 
i i ife.stctions ant l - l ta l i euues dir igées contre 
les s ièges d i s consulats de Spuluin, de Sebe-
nlco, el de Zagabrla, le Gouvernement youiro-
f lave a pris uu certain nombre île mesures 
discipl inaires dont le tTOuverneuient i tal ien u 
reçu communicat ion . 

Le min i s tre l a TaSBat-Satrla il aâsasa, 
il. Antonlev ieh . « présenté au ministre des 
Affaires é tranfères , M. Mussol ini , le vif re
gret du Gouvernement yougo-s lave pour les 
inciiletits qtd se sont produits . 

LES RAIDS AERIENS 
Paris , 11 novembre . — Le commandant 

Dutfnuux. qui avai t qui t té I s tres oc mutin 
avec l ' iutentiou de voler dans In direction 
de Belgrade , s'est heurté- sur las A p e n n i n s 
A une chute de neige, et e s t revenu atterrir 
t I s tres . Le l ieutenant Châles n atterri k 
Salnt-Haphaél et le capi ta ine Giricr u dû 
descendre 11 Udiue en V é n é t i c 

Ou ne connaît pas encore le point d'at
terrissage du l i eutenant Babate l . 

L'Eccle Normale Supérieure 
reçoit la croix de guerre 

1'... . i l aavtassrc. — lin atéscace s> M. 
n.-ist.'u lioiniu ijjue. préslarat de la République, 
M. l'i'in'.-vé. présalent du Couse; . a remis cet 
•îi.rès-iui-li. la Croix ne guerre à l'Ecole Normale 
duperieure. Après ojat M. Dal .lier, nlaistr* de 
la Oscrrc. ent donné lecture .le la citaiieii c -
satdés à l'Ecole au tuei- .ie seiitentbri- dernier, 

M. l'iiia'ev•• a cvroel ié la Croix de ïiierre sur 
Da coussin de «triants grenat sa* partait un ja -
ciea .'-lèie de l'Hcole, muti .:. 

M. lïtisiou Dtiaalsrguu suivi de .̂ ministres et 
autres ptlaaaaaHtéV, s'est alors rendu devant le 
uionuinent élevé am morts .le l'Ëeoie, lei|Uel, 
lionr eei'.e oce.-.siou. avait été inagui/i ptenntif 
décoré de fleufs d de plantes vertes. I.e Prési
dent 'le la Kéimbliipie s'est longuement iueliné 
devant Isa tub .-s de inarhre oit sont grs tés les 
Bonis des anciens élèves et une uiiuiiie de silence 
a été observée pur toute l'assistance. 

LES INONDATIONS 
En Tourainc 

To.i ie , 11 noveni lne . — Les nouvel les c -
i;i>nt de d iverses régions du départ i incnt 
uni ioncenl que presque Unîtes les r ivières 
sont sorti, s de leur lit, inondant le* v Ula-
ttes r ivera ins ; les routes de Loches a C r -
bery. de Loches i Pemusson et de Loches A 
Beaul ieu sont COUUÔCM en plusieurs endroit- . 

Le prince héritier d'Annam 
reconnu comme souverain 

Saigon, 1.1 novembre. — Le prince héritier 
d'Annam a été reeom.u comme f-'ouverain. Les 
deux •ronvernements tenant compte de l ' é . i -
lution da l>euple ct atin de satisi'aire ses a — 
pirations au sujet de la pp. l ic ipat ion active 
aux affaires publiques, se sont mis d'accord 
sur une Constitution nouve le. La Chambre 
des représentants .In peuple inîerviendra 
dans la asaasBasaa klat grande" affaires et fmra 
étroitement associée il l'élaboration des ac te , 
administratifs dont la mise en vigueur Bara 
prononcée par le représentant de la France, 
d'accord avec le Conseil des Ministres. 

II n'v r. aucune modideattion en ce qui con
cerne le Tonkin. 

L'application de ce principe a déjà com
mencé. Lu convention a été s ignée par M. 
Mongiiillot Résident supérieur au Toukin. et 
Je Késent Ton Tha Than. 

LA GUERRE CIVILE EN «NME 
La défai te du général Fen-Yu.rlaaang 
Londres, 11 novembre. — Le correspon

dant du Timen, h ShattL'huï, dit qu'une ba
taille qui a duré plusieurs jours et au cours de 
laqualle il y • eu des pertes considérables 
OM doux côtés s'efct terminée par la dé fuite 
du général F e u V i H s i a n t . La gravité Je la 
situation «ctuelie dam> ie pays est encore com
pliquée par 'es progrès constants quo font 
las communiste; 

U n e dépêche du correspondant dis limti, ù 
Pékin , indique qu'une grande, inquiétudo ï ô -

g M (iaiis ee't.- ville- Un rétriment de a tva icrk 
du aaaraeaal Tcaaag So Lin se trouve dans le 
vo sinage lie Wkiti à une asatanai de 2û 
milles. 

LA S U P P R E S S I O N D E LA LÉGATION 
D E S P A Y S - B A S A l VATICAN 

Le3 minis tres cathol iques démiss ionnent 
I.a Haye , ] l imveinbr.. . —- Les aaeatrt 

ministres cathol iques aa r a N n r t Colyu ouf 
offert col lectivcuici it leur demissi-'u à la 
Kei'.v. pat suite ae l'adoption, par la se
conde Chatnbiv, d'uu amen.lenK'iit v isant la 
suppression de U légution des P a y s - B a s 
auprès da Balut-Siègv. 

! j . ' Is.i0. 1 LSO, 

Dernières Nouvelles Sportives 
FOOTBALL-ASSOCIATION 

LA C O U T E A K D B a B I L L Y 

L I O N C E A U X D E S I X A N D E E S B A T T E F T D I S T B I C T 
D A R T O I S , P A R 1 B U T A 0 

L« i.re.-iii,-r UQitvli eomptai i t pour la Conr>e Aaa'ff 
I l i l ly H ci . , d i sputé ii.crvrc.ti nt.rès-niidi, ir 'c terrain 

. i . , .Spoi,!n;-CJ.il, rivais 11 ..p.'usai! J ^ I N Oiir^llrntci 
ê.,.iit'. , .[ui riaitui roMpaaâaa sa leseari dd sHaatioa, 
Ici aaul pris diois ;^ P i s i r i r t d ' A r t e . i , les aaSasa d s i i 
1<; Distrtc l de^ 1 Ijndrvs. 

La aélsctloa a», riaadm l'a • nrxsrM r«« ' »•« 
ù o. Pt.is , lasaasilai, !c« deu:: équiiM-s tirent » peu 
;>rè» jeu ê&L La M. loirc u *o'lri i i ' u q u i l ^ SS8 

nssaraÉ nj i ,' peatàiuv m. j ' u plus aoasaalaaaMi. I » 
Lut t u , niar'i'i.- . a v i r o n nue dcini-lienr.. ap.-. la s a a a 
d'eiivi'i par Lepapi-, «lui )<Uf:i un jv'i alioo; que Ij 
a L -pvr -, arté.-ir:i an p u ; parrr. 

Ea s.'toudo :m uni.'., deu:; pAsaltis* q '-i sa f-jr.,.t 
poiut trauaf jrui . ' . . i u v e e ; saas fdéa i, l ' équipe d t -
i ' iandrc». 

LES F.ESULTATS EN BBLOIQUE 
Watta s.ai- — (Wai si-di'ie. 1—: 
Uer.ii.jt tacm — st.i'it riaasali -—o 

CYCLISME 
L E S S I X JOUJtS D E O A K D 

I • '.s BSaraa, Ci j V !. 75;, metre-. s e r t couve ."- . 

V.tn l 1 ' , , t-Ue.i.,.- . aaai ea to.d avec Ju pointa. 
anaw Da Vaat-at*al<, -." aatalt. 
__ Après 1» apiiu;. uicrcrvdi, a *'.> atsara», rcr.çrs. 11 

l i e l-Det'ii 
Tle 

Prtx 4aa Cabriolets , J.SoO fr., M M ai.) : 1-.-. 
Aduléo l E I l i s ) . V i sard: Sa, Pavi.- : l a . • i-Ut Sù ip . — . 
Tari n i j lue i : P « . . l.'....l.- pet 15 e c . 

Aujourd'hui jeudi , i 13 11. ii, c o u r t s i i j . l l i : 

AERONAUTIQUE 
LE HALLYE-BALLON 

DE L ASSOCIATION AEEONAUTIQUE DU NOBD 
L'atterrlaujc 

Aprva avoir effcctavl ua aanaOaat t arcoar» acr. . 
!:s a.Toaauiiï v r -u-iiw tt-na à Keutscare, v,ri 
13k,ta. L'ataarriaaaca ae i: èaaa J •aaastaa aaav 
dttion», sans le o o i n d r a inc ident . 

L'autoiaobi i 'ble aatl par* io t i- , .rrri' r près « a apL.;. 
rt'iue, in- M. Ar.arù Caiiovr. qui arrira as solau d'à -
terri/^a^o saetasas B.H-oadea aurèa la dacccatc d,.-1 
aaraosatta. 

•\'oiri d'ailleurs !.- . )js»em,at de ee 1 allasliaHaiii : 
I, AaJr" t'abour. ,„ lfe.SS*; ;. PioeolalU; ;:. F< 
Trier; t . P a i n . i c i . i e i ; 5. H o n v a l e l : C. Henri Po.~..-q. 

Lm coupes de l'A.A.'-.N.F. o f e r t e a au premier d^ 
,-liaque eatai /eri- .nt, a t l i j a i o é e l i>ar M " A u d i . 
Cabour ci i . . . al 

HOCKEY 
E N U S M A T C H AMICAL. Lille Uockey-Clut i a 

t . , ' lu l 'Assoc iat ion Horala Al l i i é t iquo La a s a s s i s r , 
par i b u u il -'. 

MOTOCYCLISME 
COUFE DE L'AXMIS' CE 

t . t C .upe do rAjTSats4ltS, a t tr ibué* t a Uiulu BSs-
pr i é l t -i l'eflUitK' de Brait loureur- i.yant la c lasse -
ascet p . r l 'addi t ion des piace*. revient TriGLapi.. 

La Coupe dea Atnai.-nr.- t ; t saçruéj t a r la Mo; 
ere le-Clnb de France et la Pr ix Puniop . 

:;.:. Coup.-, est attribué à Uoré 

POIDS ET HALTERES 
E I O O U L L O T B A T LE BXOOBD D E L ' a U t B A C H c 

A OMVX. B E A S _ Par - , , u novembre . — O k a r k l 
K i ï o u l i o t i ' e . 1 a-.taqaé au r.-.-ord pro le s i i ono-1 . ! • 
! nrra.-l.é à deux '.ras. BA*H détenai t ; , \ ' l ' J j Li:. 5 . , -
Il a réuaai t .-nle,T.-r, dans le s t y l e le plue eerrect . ..-
bsrrc âv l * d IttssaSj uat taat aiufi le r t a o r t p r e i . -

HIPPISME 
LES COUBStd A - H M T du 11 avarsaibra 1SSÔ 

Pris des Coupée ( l.ci 1 |r_ 1.00,1 m.i : 1er, Lu'-
ghem (l'ratu, Mo; Sa, CadveHaratSUl; .;. L'ret.-r. — 1 
Nou plie,., : Iaaalajiy. lumr*, Kivarol. — Pari I 
muluc l ; r a s . : i . 5 e . S.Ou, S .âu; pel., ; j . 0 e S.30, ' 
7 .00. 

Prix des Barllne* (1.000 fr. LUS m . ) : 1er, M»r-
roiur (Eili»), Keeiwall; ite, aalaeW: sa, rrtHI'r — 
Nwa pla^.- ; Passas, Taaaaauat, Passai, Arléetsania, 
«adeaby. Besatello. — Tari mutuel : l'ee.. 1S..50 ».0i', 
i ; . 5 . . . 1-J.âO; pel.. îa .Oe , d.mi, l.-.Oe, l l . O d . 

Pru de l'AnuaUce (lî.JOO {.-.. 1.100 m.) : 1er, 
r iae- .e l io ( t l l l i a ) , Deroanuc- -Je. V o i . l e r l . ,-n. Se, Ci-
trou. — Non p lacés : i i i a a s , Pari» ia Nuit. Aréole, 
Tabarin . J t sabe l l , CaaannseHMa, Ma Pomiu , Mariette . 
— Pari uiutne.1 : Pes . , 13 .5e , l u . " " B.00, l ù . â d pcl.. 
13 .00 . 3 1 . 0 0 , U.OO, 1 7 , i 0 

Priât dea B r e a k s ( 1.000 fr.. Î . 9 0 0 :nA : ter. Va-
drouille (Sœdnanl. De Csaaksa] îe, "Ivraf Bi -. ta, 
R e c k r Topa. — Non p laeé l ; Albinos . Bikear, (barle.- . 
Liauia. •— Pert mutuel : Pea., J j . 5 n , j .O". tJtO, â .3u; 
psi. , lO.J'J, B.âO. G.00. fi.OO. ? 

P r i a dea Maila ( 3 . 0 0 > ,'r.. 3 . . 0 0 13.) : 1er. L i ( u e 
of Nakieu ( P a l l a e r t ) , Menseba; Se, Creol.ua; 3e. Ma
r ionnette . — Xon placé» : Deraeelia». C r s n e H a i s 
PortlanJ. Lcroni, t.!ez Etslt. —- ISri aulne! : Pas., 

RENSEIGNEMENTS GOMMEfiCIAU^ 
<lu :r,cr:T9Ùi 11 novembre lC-T» 

COTONS 
L I V B B P O O L . I l o o r e s a b . . 

Importation». '-.J 'û; américain , hausse, l t à ; 
brési l ien, hausae, I t l éf>-pti»-n, baiaee. • à t ê . 

NEW-TOBK. U naraaibr, 
. C L O T U B E . — Cotoaa H l S t l I a s U p l a n t — 1> 
nible, 2 1 . 1 0 ; à terme sur janvier, t '0 .30-35; frvr 
"f>13; mers, 2 0 . 3 3 - 3 8 ; avri l . 3 o . 3 3 ; r.a. 
juin. 13 .SJ ; . 'unie:. 1 B . 5 0 6 U ; août. l » . 3 i ; BaSSM 
1 8 . 3 3 ; octobre, I s . ï O - i U ; décembre , 2 0 . 6 0 - 9 ; . 

Aua; ports de l 'A 
Golfe. 1 3 . 0 0 0 : aux 
k a vil le do l ' i n t é r i e 

E X P O B T A T I O K S 
l'oa» ft («reud^-Kretairne. l^, . i 

u e m , 1 9 . 0 0 0 ; pu-ar lu Japun. ta td 

tique. 2 4 1 0 O ; aux 1».-: 

s du taaaleiaa, asTiia. d 
33.000. 

8U0KBB. — Cuba, prompte tsiSasaa, tot.O 
A t e r m e : t a * i a a v i . r . 2 3 3 . 0 0 ; mara. I IJ .US; a » 
2 3 5 . 0 0 ; jui l let , t M a * 0 | e e p t t m l r . . 2T5 . . '0 ; déaaia.'-
2J0.0O. 

Marché des changes à F Etranger 
du u e r c r e d ) 11 Baaaaat I t a f 

L u n d r . . : S u r Paria. U J . T J o ; anr Bruaal l s i . e W a t O : 
Esc. bore kaasae, 3 1-5/16; Prit k court eraae, t 3/«! 

New.York: tar IHrl», 3»7 l / t - aar Loaira». 4»0.ic : 
Cal), traot.'.. t l l T f j aar Braxeltee. t53 f a . 
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